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 « Offrir des soins de santé de qualités aux populations des villes et campagnes du Tchad en particulier les plus vulnérables » 

Chers Amis (es), 

Chaque rentrée acadé-
mique porte en elle une 
charge d’émotion, de 
renouveau et d’espé-
rance. Au Bon Samari-
tain, cet instant prend 
une dimension toute 
particulière, car il 
marque le départ d’une 

aventure humaine et spirituelle au service de la vie. 
Ce 15 octobre, la Faculté de Médecine et l’École de 
Santé du Bon Samaritain ont officiellement ouvert 
leurs portes pour une nouvelle année de formation, 

placée sous le signe de la foi, de la 
rigueur et de l’excellence. 
Après les épreuves du probatoire 
et des concours d’entrée, de nou-
veaux visages ont rejoint la grande 
famille du Bon Samaritain. Des 

jeunes hommes et femmes, portés par la vocation de 
servir et de soigner, entament un parcours exigeant 
mais porteur de sens. Leur engagement traduit un 
idéal : apprendre pour mieux servir, se former pour 
mieux soigner. 
Fidèle à la tradition, la rentrée a été marquée par une 
messe solennelle, moment de recueillement et de 
communion pour confier l’année académique à Dieu. 
Enseignants, étudiants et responsables administratifs 
se sont rassemblés pour placer sous sa protection les 
activités, les défis et les succès à venir. Un geste de 
foi qui illustre la conviction profonde du Bon Samari-
tain : science et spiritualité peuvent avancer main 

dans la main, unies par la même mission, celle du 
service de l’humanité. 

Le Bon Samaritain demeure un modèle d’excellence 
et d’humanité, reconnu pour la qualité de son enca-
drement et la profondeur de ses valeurs éducatives. 
Ici, la formation dépasse la simple transmission du 
savoir : elle s’enracine dans la compassion, le respect 
de la vie, la solidarité et le professionnalisme. Ces 
valeurs constituent le socle de tout enseignement 
dispensé à la Faculté de Médecine et à l’École de 
Santé. 
Cette nouvelle année s’ouvre dans un contexte où le 
système de santé tchadien a plus que jamais besoin 
de professionnels compétents, intègres et engagés. 
Chaque étudiant du Bon Samaritain est appelé à 
devenir un acteur du changement, un artisan de la 
santé et un témoin du Christ dans sa pratique quoti-
dienne. Car être formé au Bon Samaritain, c’est em-
brasser une mission : soigner l’homme dans sa glo-
balité – corps, âme et esprit. 
À tous les nouveaux étudiants, nous adressons nos 
vœux les plus sincères de bienvenue et de réussite. 
À nos enseignants et formateurs, nos félicitations 
pour leur dévouement et leur engagement continu. Et 
à toute la communauté académique, nos encourage-
ments pour une année placée sous le sceau de l’en-
gagement permanent et de l’amélioration continue ; 
sous l’accompagnement et la protection de Saint 
Ignace de Loyola et de Sainte Thérèse d’Avila. 

 
Yves Djofang 

Directeur Général 

Les valeurs internes du CHU-BS: 

 Le Respect du patient 

 Le Respect mutuel 

 La Responsabilité 

 L’excellence 

Les valeurs partagées avec les Partenaires: 

 Le Respect mutuel 

 Le respect de l’engagement 



Dossier Spécial : les activités para-académiques au centre de 

la formation  
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Invité: Ragounandéa Réda Nicolas,Responsable des Activités para académiques 

Je suis jésuite de nationalité 
togolaise et présentement en 
régence au CHU-BS, une 
étape de ma formation dans la 
Compagnie de Jésus. Bien 
avant mon entrée dans la 
Compagnie de Jésus en 2019, 

j’ai travaillé d’une part comme animateur à la médiathèque 
de l’Institut Français du Togo, d’autre part comme entrepre-
neur en évènementiel. Depuis le 16 septembre 2024, je 
travaille au CHU-BS comme Responsable des Activités 
para académiques du pôle formation, Responsable adjoint 

des campus et Assistant à l’Aumônier du CHU-BS.  

Mon travail au 
pôle formation 
en tant que 
R e s p o n s a b l e 
des activités 
para acadé-

miques consiste à détecter, valoriser, animer et développer 
les talents de nos étudiants par des activités qui visent la 
formation intégrale. Par formation intégrale, j’entends la 
formation de l’étudiant dans sa globalité : son corps, son 
cœur et son esprit, ce qui assure une formation holistique à 
ces étudiants. C’est d’ailleurs ce qui justifie nos activités : 
sportives (championnat interne, confrontations amicales…), 
formatives (conférences, compétitions…), ludiques 
(tourismes…), culturelles et artistiques, associatives (clubs 
et associations…) et humano-spirituelles (l’écoute, les ré-
collections…). Toutes ces activités sont exécutées avec un 
accent particulier sur les valeurs de la Compagnie de Jé-
sus. La formation intégrale favorise l’ouverture d’esprit et 
surtout le développement du savoir, du savoir-faire et du 
savoir-être de nos étudiants qui appréhendent mieux le 

monde.  

Rabelais disait : « Science sans conscience n’est que ruine 
de l’âme ». Abordant dans le même sens, notre formation 
vise à doter la société des hommes pour les autres, des 
hommes avec les autres, c’est cela la finalité de la pédago-
gie jésuite. Une pédagogie qui, pousse au Magis c’est-à-
dire, rend les étudiants excellents dans leurs domaines 
mais aussi et surtout les rend plus humains, capables de 
développer tous les talents que Dieu leur a donné pour 
servir et aider l’humanité. Cette pédagogie exige d’une part 
l’association des activités académiques aux activités para-
académiques. D’autre part, une approche personnalisé 
appelée la Cura personnalis, compris comme l’attention 
particulière accordée à chaque étudiant, permettant de le 
rendre excellent malgré ses qualités et ses limites. C’est ce 

qui fait la différence 
entre nos étudiants et 
ceux d’autres institutions 
universitaires. La recon-
naissance du CHU-BS 
comme meilleure institu-

tion privée au Tchad 
durant l’année 2023 

témoigne du travail de qualité que l’administration et le 

corps professoral assurent avec grand soin et abnégation.  

Travailler comme responsable des activités para acadé-
miques exige une minutieuse planification de telle sorte que 
les activités académiques et para académiques n’entrent 
point en conflits mais restent toujours en complémentarité. 
Ainsi donc, cette planification nécessite une bonne et 
franche collaboration, nécessaire et indéniable, entre les 
premiers responsables du pôle formation et moi-même. 
Cette collaboration constitue le soubassement de la qualité 

de la formation offerte dans notre prestigieuse institution..  

Par ailleurs, l’attention à chaque étudiant nous permet aussi 
de dénicher les plus timides pour les aider à développer 
leurs potentialités non sans défis de résistance parfois, 
mais avec joie et passion pour leur bien et le bien de l’hu-
manité. C’est une tâche que j’accompli avec joie et chaque 
activité réussie constitue mon viatique et mon leitmotiv pour 

la suite de ma mission.  

Cependant, multiples sont les défis dans cette mission. Je 
présente deux qui sont marquants. Premièrement, la peur 
de certains étudiants à s’engager. Cela est dû à la densité 
des activités académiques ; et au sentiment de délaisser 
les priorités académiques pour des activités para acadé-
miques parfois plus intéressantes. Ce défi tend à être rele-
vé par une meilleure planification des activités et par la 
sensibilisation de toutes les parties prenantes sur les bien-
faits de ces activités para académiques. Deuxièmement, 
outres les moyens humains déjà disponibles, la précarité 
des étudiants ne facilite pas l’organisation effective de 
certaines activités nécessitant des moyens financiers et 
matériels malgré la subvention de l’Administration centrale 
et les contributions d’étudiants. C’est d’ailleurs un appel à 
tous les lecteurs, passionnés de la formation de la jeu-

nesse, à soutenir les activités de quelque manière possible. 

Ayant été leader estudiantin, j’encourage et je souhaite voir 
les étudiants issus du CHU-BS devenir des leaders éclairés 
au service des autres par des actions nobles, grandes et 

novatrices.  

Propos recueillis par Allah-Rassem Briah 

Equipe de football des étudiants du CHU-BS 

Carrefour entre Etudiants lors d’une récollection 
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Je m'appelle Alice Farneti, je viens de l’Italie. Je suis médecin depuis 2022. Actuellement, je poursuis 

ma spécialisation en médecine de famille et j’en suis à la troisième et dernière année. 

C’est mon premier séjour au Tchad et en Afrique. J’ai toujours souhaité vivre une expérience de 
coopération médicale sur le continent africain ; Aujourd’hui, je suis heureuse d’avoir pu concrétiser ce 
rêve, au CHU le Bon Samaritain de N’Djamena. 

Dès mon arrivée, j’ai été accueillie chaleureusement. Les Tchadiens sont des personnes gentilles, 
ouvertes et disponibles. Je tiens à remercier sincèrement le Professeur Choua, le Directeur Général 
Père Yves Djofang, et le Professeur Colizi pour avoir rendu cette expérience possible. 

Les débuts n’ont pas été faciles, car il y a de nombreuses différences dans la manière d’exercer la 
médecine : les examens, les protocoles, les médicaments ne sont pas les mêmes qu’en Italie. Mais grâce à l’appui constant du Dr 
Togoumbaye, toujours disponible, j’ai pu m’adapter progressivement. C’est pour moi, une nouvelle façon de pratiquer la médecine. 

Au Tchad, j’ai redécouvert des valeurs essentielles que l’on a parfois perdues en Europe : la proximité avec le patient, la solidarité, la 
simplicité dans la relation humaine. Même avec peu de moyens, les soignants font preuve d’un grand engagement et d’une ingéniosité 
remarquable. J’ai aussi eu l’opportunité d’apprendre des maladies et traitements que je ne connaissais pas, car ils n’en existent pas en 
Italie. 

L’un des aspects les plus marquants pour moi a été la pauvreté que j’ai pu observer. Je savais que le Tchad était un pays pauvre, mais 
je ne mesurais pas à quel point la vulnérabilité des patients pouvait être si grande. Beaucoup n’ont pas les moyens de se soigner, et 
pourtant ils gardent une dignité et une force impressionnante. Cela m’a profondément touchée. 

La barrière linguistique a aussi été un défi : je ne parle pas bien le français, et beaucoup de patients ne le parlent pas non plus. Je ne 

comprends pas les langue locales, donc nous avons souvent recours au langage non verbal. Malgré cela, la communication humaine 

trouve toujours un chemin. 

Cette expérience au Tchad m’a transformée. J’y ai appris non seulement une autre manière de soigner, mais aussi une leçon de vie et 
d’humilité. Je repars avec, dans le cœur, un pays accueillant, des collègues dévoués et des patients courageux. Tout ce que j’ai vécu, je 
l’emporte avec moi en Italie. 

Djallaye Djimtoibaye, une passion scientifique au service de la santé publique  

Biologiste médical et coordonnateur des laboratoires du CHU Bon Samaritain, Djallaye Djimtoibaye in-
carne le parcours exemplaire d’un homme passionné, persévérant et profondément engagé dans la 
recherche et l’amélioration du diagnostic médical au Tchad. 

Originaire de Goundi, il effectue tout son parcours scolaire au lycée de cette localité avant d’obtenir son 
baccalauréat série D en 2004. Il poursuit ensuite des études en soins infirmiers à l’École de santé de 
Goundi, où il décroche son diplôme en 2007. Affecté au CHU Bon Samaritain la même année, il intègre 
d’abord le service de soins avant d’être orienté vers le laboratoire, un domaine qui éveillera en lui une 
véritable vocation. 

Formé sur le terrain, il se distingue rapidement par sa rigueur et son intérêt pour les analyses biologiques. En quête de perfectionne-
ment, il reprend ses études et obtient successivement un diplôme de technicien de laboratoire (2012), une licence en analyse biomédi-
cale (2013), puis un Master en bactériologie-virologie à l’Université Toumaï (2014) et un Master de recherche en 2020. 

Actuellement doctorant (PhD) en microbiologie et maladies infectieuses à l’Université Tor Vergata de Rome, il concentre ses recherches 
sur la résistance antimicrobienne (RAM), un enjeu majeur de santé publique mondiale. 

Son parcours force l’admiration : d’infirmier à chercheur, en passant par technicien et biologiste médical, Djallaye Djimtoibaye a su allier 
passion, discipline et engagement. Coordonnateur des laboratoires du CHU-BS, il œuvre chaque jour pour un diagnostic de qualité et 
pour le renforcement des capacités locales en biologie médicale. 

Une expérience de coopération médicale entre l’Italie et le Tchad  



Ils nous soutiennent, ils nous font confiance 
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Lutte contre les cancer des seins et du col de l’utérus 
L’association des femmes du CHU Bon Sa-
maritain, dénommé « Association Espoir » 
conjointement avec la Direction Générale du 
CHU-BS et le programme de lutte contre le 
Cancer au Tchad, ont organisé pendant tout 
le mois d’octobre les activités marquant le 
mois d’octobre rose. Un mois dédié à la sen-
sibilisation et au dépistage du cancer du sein 
ainsi que du col de l’utérus. Des campagnes 

de sensibilisation dans les instituts d’enseignement supérieur, des conférences débats et dépistages gratuits ont été 

intensifiés au cours du mois.  Au total, 853 patients ont été inclus dans le programme de dépistage. 

Caravane ophtalmologique 
Dans le but de promouvoir la santé visuelle accessible à tous 
et pour toutes les couches sociales, l’hôpital le Bon Samari-
tain de Walia en partenariat avec la Fondation Ramon Marti 
d’Espagne, a organisé une caravane de consultation ophtal-

mologique qui s’est étalée du 06 au 17 octobre 2025.  

Avec l’arrivée des Spécialistes Espagnols pour la circons-
tance, un total de 250 patients ont été consultés et diagnosti-
qués pour diverses affections oculaires notamment le glau-

come, la cataracte, la conjonctivite allergique et les troubles réfractifs. Parmi eux, 92 ont bénéficié  une intervention chirur-

gicale.   

Dons 

Dans le cadre du projet SWEED+ 
visant l’accompagnement des institu-
tions sanitaire d’enseignement supé-
rieur, le SWEED a procéder à un don 
de matériel informatique à l’École de 
Santé du Complexe Hospitalo-
Universitaire le Bon Samaritain (CHU-
BS). Ce don est composé notamment 

de (01) Ordinateur portable HP, (03) Ordinateurs fixe, (02) imprimantes 
Laser Jet HP, (01) photocopieur Canon, (01) vidéo projecteur et (02) 

Onduleurs. 
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Lisez et faites lire la Newsletter et 

restez informé de notre actualité  

Contact : projet@chu-bs.org 

Visitez notre page Facebook: @C.BonSamaritain 

Merci à tous pour votre précieuse aide 
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Visite 

En séjour au Tchad, madame Yanina Emenek, Responsable des Projets de la 
Compagnie de Jésus-Province de Suisse a effectué une visité le 14 octobre 
2025, au CHU Bon Samaritain de N’Djamena. Accueillie par le Directeur Général 
accompagné de ses collaborateurs, elle a parcouru quelques services de l’Hôpi-
tal notamment, l’unité de production d’oxygène, le Centre Intégré de Services 
Multisectoriels-CISM, le pavillon des urgences, le CIRAD, le laboratoire galé-

nique, la maternité, la pédiatrie, avant de s’arrêter au pôle formation du CHU-BS. 

Cette visite, la première du genre, s’inscrit dans une dynamique de constat sur le terrain, des réalisations des jésuites 

de la province d’Afrique de l’Ouest . 

Messe de la rentrée scolaire 

Le Pôle formation du Complexe Hospitalo-Universitaire le Bon Samaritain 
(CHU-BS) à savoir la Faculté de Médecine et l’École de Santé ont célébré 
conjointement le 15 octobre 2025, leur rentrée académique 2025-2026. C’était  
à travers une messe d’ouverture des activités présidée par le Père GORSOU 
DANIEL, Représentant l’Archevêque Métropolitain de la ville de N’Djamena. 
L’objectif est non seulement de bénir les étudiants et le corps enseignant mais 
aussi l’occasion de présenter à Dieu les défis et attentes afin que cette institu-

tion puisse mener à bien sa mission et atteindre ses objectifs fixés. 


